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Edito  

Depuis la création de notre association, vous avez l’habitude de recevoir notre petit 

journal chaque année au printemps. Il y est question de la vie de l’association, on 

vous y raconte nos différentes missions réalisées par les bénévoles en Inde et à 

Madagascar. Ce journal paraît en principe au moment de la tenue de notre 

assemblée générale annuelle. Cette année comme vous le savez, celle-ci n’a pu 

avoir lieu physiquement en avril comme prévu, mais heureusement grâce à Internet, 

elle s’est tenue virtuellement. Ci-dessous, une photo prise dans chaque antenne lors 

des missions de fin d’année. 

                AVANT LA COVID 

 

 

 

 

 

 

Antenne Pondichéry  

 

 

 

 

             Antenne  Majunga  

 

                                                                                  Antenne  Antsirabe 

 

Cette année 2020 a été exceptionnelle pour le monde à cause de la pandémie. 
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Nous avons donc décidé de faire le point de la situation pour tous nos adhérents et 

donateurs, toutes antennes confondues. 

Avec quelques semaines de retard sur la France, l’Inde et Madagascar ont été 

touchés par la Covid et la situation déjà bien précaire des familles que nous aidons 

s’est profondément aggravée. 

Dès janvier de grandes inondations à Majunga ont impacté plusieurs de nos familles 

sur place : destruction de maisons, vol des maigres biens des familles, etc.    

HEUREUSEMENT, vous avez été nombreux à répondre à nos appels suite aux 

inondations, puis à la Covid et nous avons pu récolter plus de 8000 € depuis janvier. 

Merci donc à vous tous, aux couturières de Lozère qui ont fabriqué des masques en 

notre faveur, aux participants du loto organisé à Alès pour notre association, à ceux 

qui ont fait et vendu des confitures de marrons, à celui dont l’entreprise a abondé 

vers nous, à tous les parrains qui ont aidé leur propre filleule par des dons 

supplémentaires, oui MERCI à vous tous pour votre générosité !  

Vraiment, nous sommes fiers d’appartenir à cette association de personnes 

généreuses qui se soucient d’améliorer le quotidien des plus démunis. 

Tout ceci nous a permis : 

- De réaliser quatre distributions de produits de premières nécessité à toutes les 

familles : huile, riz, légumineuses, savons, gel hydro-alcoolique, etc. 

- d’apporter des aides financières correspondant à environ un mois de parrainage 

- d’aider au paiement des loyers impayés à cause de l’absence de revenus 

- de faire confectionner par nos mamans couturières des masques pour toutes les 

familles. Nous avons acheté les fournitures et rétribué le travail fourni. 

Plus de 6000 € ont donc déjà été utilisés rien que pour la Covid  et nous avons pu 

faire reloger des familles ayant tout perdu pendant les inondations à Majunga. Nous 

n’avons malheureusement pas fini et ce qui reste sert au fur et à mesure. 

Il nous semble essentiel d’aider les familles sur toute la durée de la situation. Nous 

désirons plus que tout éviter qu’elles ne retombent dans leur précarité d’avant le 

parrainage. Nous devons continuer  à les soigner, veiller à ce que les scolarités 

soient bien payées pour une prochaine reprise de l’école. 

Quant aux malheureux enfants des rues d’Antsirabe à Madagascar, la distribution 

des repas a cessé du jour au lendemain dès le début du confinement. À ce jour, ces 

distributions sont toujours interdites et les enfants mendient leur nourriture. Mais 

depuis que Madagascar se « dé-confine »  tout doucement, nous espérons que les 

distributions journalières de repas pourront reprendre très prochainement.  

Vous pourrez lire dans les pages suivantes un aperçu des actions menées dans nos 

trois antennes.  

Lydie Parascandolo, présidente AEIM 



Situation à Pondichéry 

        Mars juste avant le confinement. 

 

L’année 2020 à Pondichéry commence avec la visite annuelle et les bilans de toutes 

les familles. Mais dès notre retour, la Covid éclate en Chine et en Europe. Elle 

démarre lentement en Inde, le confinement commence fin mars.  

 

1-Situation générale à partir de la fin mars 

-Pas de transports urbains, pas de transports scolaires. Les contrôles policiers sont 

tatillons. Tout de suite les écoles sont fermées. Tous à la maison, dans 15 à 18 m² !  

-Aabirami et Nisha ne travaillent plus que 2 jours par semaine. Nous maintenons leur 

plein salaire.   

-Le bureau achète des flacons de gel hydro-alcoolique et une 1ère série de 200 

masques.  

-Les dons des parrains et marraines pour leurs familles arrivent rapidement. Nous les 

distribuons aussitôt.  

-AEIM décide de payer les loyers en souffrance pour éviter les mises à la rue. Les 

pertes de revenus sont partiellement épongées par des allocations supplémentaires. 

Début Mai 2020, cette 1ère aide (dons affectés et trésorerie AEIM), s’élève à un peu 

plus de 1000 euros.  

-Les autorités locales distribuent plusieurs dizaines de kilos de riz aux familles 

munies d’une carte de rationnement et accordent 2000 roupies (25 €) par foyer. 

Toutes nos familles ont cette carte !  

Une seconde aide de notre part arrive en mai-juin, au regard des informations 

données famille par famille par nos correspondantes. 



 

Aabirami, Nisha et Coquillambale(filleule) 

  

 2-Situation fin juillet et 3ème aide des Parrains et Marraines. 

Toujours des difficultés pour certaines familles : travail précaire, employeurs eux-

mêmes en difficulté, ou très prudents.... Mais des dons plus nombreux, beaucoup 

d’affectés. Distribués aussitôt. Tous les loyers sont payés. AEIM n’intervient pas avec 

sa trésorerie. Nouvelle distribution de riz : 15 kg par famille.  

3-Situation fin août, 4ème aide.  

- Nouvelle dégradation : restrictions sanitaires plus nombreuses ; des quartiers sous 

confinement total (Rainbow Nagar, quartier du bureau, en fait partie) ; écoles 

officiellement fermées jusqu’au 1er Janvier 2021. Quelques-unes sont autorisées à 

faire cours de la 3ème à la Terminale sur la base du volontariat et du consentement 

écrit des parents. Toujours pas de transport. Quelques heures d’enseignement à la 

télévision. 

- 29 familles sur 52 ne peuvent plus travailler comme avant. Une dizaine connait des 

difficultés sérieuses en juillet août. Plus de 30 euros de manque à gagner, plus de 50  

pour certaines !  

Certes les écoles publiques suppriment les frais scolaires, mais les privées 

maintiennent 40% de la somme ! Début 2020, AEIM avait reçu un don important pour 

offrir des chaussures aux écoliers. Nous ne pouvons pas lancer l’opération : les 

écoles restent fermées. Nous gardons la somme pour plus tard.  

Nous décidons une 4ème aide auprès des 29 familles avec la trésorerie d’AEIM : de 

5 à 20 euros par famille selon le niveau de perte. 365 euros en tout. Nouvelle série 

de masques auprès de 3 filleules couturières. 

17750 cas confirmés sur Pondichéry  //  337 décès...à la mi septembre. 

Nous remercions tous les Parrains, Marraines et Donateurs, de tout cœur. 

Christian Pinaud, Nadine Fy, Jeannine Ragon 



 

 

Situation à Antsirabe 

          Grande fête à l’alliance française, pour clôturer notre mission 

   

                

Retour arrière, nous sommes en octobre d'antan (2019) nous sommes en  
fête nous avons réuni les filleules, leur famille pour nous dire   
comme nous sommes heureux de nous retrouver ensemble, dans la joie, la  
détente, un moment de bonheur, de plénitude, si rare pour nos familles.  
Il y aura des rires, de l'émotion, un goûter, un spectacle… cela semble  
si anodin ici, si exceptionnel là-bas. C'était avant ! 
 
Les mois qui vont suivre vous les connaissez, nous connaissons tous la  
même histoire, mais imaginons simplement les conséquences sur  
les peuples si démunis. Les Malgaches ne sont pas épargnés. 
 
Dans ce contexte si difficile nos familles sont exemplaires pour la plupart, elles  
font face, se déchaînent devant cette anxiété permanente, elles sont  
créatives, inventives, font des masques, pilent et vendent des piments,  
font des rideaux, saisissent la moindre occasion pour la plus petite  
amélioration de leur vie et celle de leurs enfants. 
 
Depuis des mois cette vie déjà si précaire a basculé à la limite du supportable. 
C’est pourquoi, en cette année si particulière pour nous tous, nous voudrions vous 
remercier pour votre générosité et vos dons suite à notre appel concernant la 
situation des filleules et leur famille de l'antenne d'Antsirabe. 
 



Vous le savez, le confinement a eu une incidence financière pour elles dans un très 
grand nombre de cas et à Madagascar quand on ne travaille pas, on ne mange pas. 
C'est la raison pour laquelle grâce à vous nous avons pu par deux fois et avec la 
totale implication de nos correspondants, acheter 800 kilos de riz, de très 
importantes quantités de légumes secs, de l'huile, des savons, des bouteilles de gel 
hydro- alcoolique, faire confectionner deux masques pour chacun. Nous avons pu 
attribuer la somme de 30 euros par famille pour éviter qu’elles ne se retrouvent dans 
une situation encore plus précaire. 
 
Le virus circule toujours bien entendu et si nous avons eu la chance jusqu'à présent 
de ne pas avoir eu de cas de Corona parmi les filleules (à l'exception de la maman 
de l'une d'entre elles), nous avons dû faire face à quelques maladies et surtout à une 
intervention chirurgicale urgente. 
 
En ce qui concerne la scolarité, les enfants ont passé le CEPE (examen de fin de 
primaire avant entrée en 6e). Nous avons reçu les résultats d’une partie de l’antenne, 
6 succès sur 6 ! Le gouvernement annonce la gratuité de la scolarité pour cette 
année dans les écoles publiques. 
 
 
Danièle Suquet - Nadine Montagu, responsables de l’antenne Antsirabe 

 
 

   
 
Distribution d’une ration de produits de première nécessité 

  



  

Situation à Majunga 

Catherine et Rémi Drevon-Balas ont effectué une mission dans cette région en 

octobre 2019. Tout s’était très bien passé et les bilans et photos qu’ils nous ont fait 

parvenir nous ont permis d’informer les parrains et donateurs de cette antenne. 

Comme chaque fois, cette mission a été menée très humainement, avec beaucoup 

d’émotion et le plaisir de retrouver toutes ces mamans si courageuses et leurs 

enfants qui grandissent. 

Hélas, la Covid est passée par là et cette année sera différente des autres puisqu’il 

n’est pas possible d’y retourner en octobre comme c’était prévu. 

Heureusement, sur place, notre correspondante Oliva aidée de son amie Marie-Rosa 

ont permis de garder des contacts réguliers. C’est ainsi que nous avons pu suivre  le 

mieux possible l’évolution de la situation, le confinement, le coup d’arrêt du travail 

pour la plupart des mamans, leur obligation de payer quand même les frais de 

scolarité et les loyers sans délai aucun. 

Heureusement que vous avez répondu présents pour une aide substantielle qui a 

permis d’éviter le pire. 

Les enfants n’ont eu pour la plupart que très peu de devoirs à faire à la maison. Mais 

c’est sur les notes données sur cette base et les résultats du premier trimestre que 

les passages de classe se sont décidés. Nous vous avons adressé individuellement 

le tableau partiel des résultats scolaires. 

Aujourd’hui,  nous pouvons féliciter les cinq candidats au certificat d’études primaires 

sur les six qui l’ont présenté. Nous attendons les résultats du BEPC qui vient de se 

dérouler et ceux du BAC, prévu fin septembre-début octobre. 

  

 

 

              Distribution des moustiquaires 

 

 

Oliva, Marie-Rosa, Lalaina et Iarisoa 

(deux nouvelles filleules qui ont leur 

BAC),  donnent des cours de soutien 

bénévole aux enfants de nos familles 

en difficulté scolaire. Nous pouvons les 

remercier chaudement. 

 



En matière de santé il semble que la pandémie marque un peu le pas en ce moment, 

mais, pour Majunga, ville de bord de mer, les autorités s’alarment, à juste titre, car 

les plages sont bondées tout comme les transports en commun, où les habitants se 

côtoient sans aucune distanciation ni masques. Un journaliste a interviewé des 

passants : «  La pandémie ? Elle n’existe pas ! ».  Pourtant, la région du Boeny dont 

fait partie Majunga est une région très touchée. 

Notre aide à Majunga : 

- Octobre 2019. Achat en nombre par l’antenne de fournitures scolaires qui ont 

permis aux familles d’avoir des cahiers, livres, stylos et crayons à un prix 

modique qu’elles ont pu rembourser en 4 fois. 

- Janvier 2020. Suite aux inondations catastrophiques, la solidarité s’est mise 

en place, toutes les familles en grande difficulté de l’antenne ont pu être 

relogées et le matériel perdu a été racheté. 

- Achat et distribution de moustiquaires pour toutes les familles… Paludisme et 

dengue en recrudescence. 

- Poursuite du programme de dépistage des cancers féminins… encore deux 

mamans touchées dont l’une gravement. Nous nous employons à la faire 

soigner. A cause de la Covid la chimiothérapie n’a pu commencer que 

maintenant. Chaque nouvelle filleule peut se faire dépister et nous les y 

encourageons. 

- Une nouvelle maison pour une maman qui n’avait plus de toit a pu voir le jour 

grâce à la générosité de 3 parrains. 

- Depuis la fin d’année 2019, ce sont sept nouvelles familles en grande 

précarité qui ont pu être aidées grâce à sept nouveaux parrains. Nous 

rappelons que dans la plupart des cas, c’est grâce à vous tous et à vos 

réseaux que nous permettons à ces nouvelles filleules de trouver un parrain. 

- Au risque de me répéter, votre implication dans l’association, a permis de faire 

plusieurs distributions d’aide alimentaire, de masques et de savons depuis le 

confinement. Merci encore ! 

 

Lydie Parascandolo, Solange Isler, responsables de l’antenne Majunga 

 

      
Cours de soutien                                    Maison reconstruite de Louise 


